
Déclaration du Représentant de la République de Rwanda  

J’ai le privilège et le grand honneur d’assister à cette quarante-deuxième session du 

Conseil des gouverneurs du FIDA au nom de mon pays, le Rwanda. Je vous transmets 

les chaleureuses salutations du peuple et du Gouvernement rwandais, et en particulier 

de notre Président, Monsieur Paul Kagame. 

Je tiens à exprimer ma sincère gratitude au FIDA et aux organisateurs de cette 

manifestation d’avoir choisi "L’innovation et l’entrepreneuriat en milieu rural" comme 

thème de la présente session. Ce thème est en effet très pertinent, et conforme aux 

objectifs de développement durable et à notre propre Plan stratégique de transformation 

de l’agriculture, dont la mise en œuvre a débuté en 2004 dans notre pays et qui vise à 

harmoniser les activités de développement du secteur agricole avec notre Stratégie 

nationale de développement économique et de réduction de la pauvreté et notre Vision 

2020. 

À l’instar des autres pays en développement, le Rwanda, avec son économie largement 

rurale, doit fait face à divers défis dans de nombreux domaines – financier, 

technologique, socioéconomique et environnemental – et a donc besoin d’innovations et 

d’approches entrepreneuriales pour les relever. 

Pour satisfaire la demande alimentaire de notre population croissante, nous devons 

passer d’une agriculture de subsistance à une agriculture qui fait largement appel à la 

technologie; à cette fin, les communautés rurales ont besoin d’une main-d’œuvre 

qualifiée mettant à profit les innovations avec les ressources disponibles.  

Au fil des années, notre pays a élaboré ses propres solutions face à ces défis, et les a 

mises en œuvre avec l’aide de ses partenaires de développement, en particulier le FIDA.  

Le programme Twigire Muhinzi, par exemple, a été conçu pour transmettre des pratiques 

agronomiques optimales aux communautés rurales. Celles-ci disposent ainsi de 

nouvelles techniques, simples et abordables, qui viennent compléter leurs compétences 

pratiques et leur permettent d’accroître leur productivité. Parallèlement, un autre 

programme a été mis en place pour remédier au problème de l’approvisionnement en 

intrants agricoles, au moyen de téléphones portables appelés Smart Nkunganire. Ces 

deux programmes ont considérablement stimulé la productivité. 

D’autres initiatives, comme les programmes de distribution de lait, le programme "Une 

vache par famille" (Girinka), les jardins potagers familiaux et les aliments composés 

enrichis, visent à améliorer la nutrition. 

Actuellement, tous les projets financés par le FIDA – en cours ou encore en phase de 

conception – intègrent des composantes d’innovations rurales et d’entrepreneuriat qui 

visent à réduire la pauvreté en accroissant la production végétale et animale des 

exploitations et en s’attaquant aux différents défis auxquels les communautés rurales 

agricoles doivent faire face – inégalités entre les sexes, nutrition, changement climatique 

et gestion des ressources naturelles, entre autres. 

Les projets financés par le FIDA comprennent en outre des volets de finance rurale qui 

encouragent les petits exploitants et les organisations paysannes à concevoir des projets 

de développement rural. Ces derniers passent entre les mains de spécialistes avant 

d’être présentés aux banques aux fins d’obtention de prêts. Ceux qui sont approuvés 

reçoivent des subventions dans le cadre des projets du FIDA. 

Ces petits exploitants ne viennent pas seulement grossir les rangs des entrepreneurs en 

milieu rural, ils acquièrent également une expérience en matière de collaboration avec 

les institutions financières. Les projets financés concernent principalement des activités 

de production agricole, de transformation et de commercialisation. 



Je m’attends à partager des idées et des expériences avec des collègues et des 

spécialistes durant cette session, et j’espère que ces échanges permettront d’améliorer 

les initiatives déjà entreprises dans nos pays respectifs. 

Je vais conclure en témoignant une fois encore ma reconnaissance au FIDA pour avoir 

organisé cette quarante-deuxième session et en remerciant les États membres d’avoir 

honoré cette manifestation de leur présence. Je profite de cette occasion pour vous 

assurer de notre volonté de poursuivre notre coopération pour le bien-être de nos 

peuples, et pour vous souhaiter à tous des débats fructueux. 


